
SITUATION  DRAMATIQUE  DE 
L’EAU  A  TIMIA 

 
 
 
 
 
Ce que nous redoutions au premier trimestre de cette année se confirme. Avec le déficit 
pluviométrique enregistré dans la zone de l’Aïr, les nappes phréatiques n’ont pu être 
rechargées convenablement. Le couvert végétal ne s’est pas non plus régénéré . Cette situation 
de sécheresse a entraîné le rassemblement des bergères et bergers autour des points d’eau 
encore alimentés. Cette concentration inhabituelle a provoqué la dégradation prématurée du 
pâturage et le tarissement des puits qui y sont rattachés. 
 
Désorganisés et désemparés, les éleveurs de Timia traversent une période pré hivernale très 
difficile et leurs revenus essentiellement tirés de l’activité pastorale se sont effondrés. Et en 
plus des épizooties provoquées par l’ingestion d’une chenille toxique, les prédations causées 
par les chacals affamés ont fait perdre aux éleveurs 50 à 80 % de leur cheptel.  
 
Les puits pastoraux, pourtant bien répartis, se trouvent en pénurie d’eau dramatique et certains 
sont déjà asséchés. La rareté de l’eau conduit les bergères à consacrer 80% de leur temps à 
l’abreuvement des troupeaux. Ainsi pour abreuver un troupeau de 30 chèvres il faut passer 10 
heures au puits de Adoghal. 
 
Au niveau du village de Timia, la nappe a sensiblement baissé et tous les puits sont affectés, y 
compris les puits maraîchers. Face à cette situation plusieurs actions ont été engagées : 
opérations de curage et de surcreusage ont été réalisées soit par l’association « Les Amis de 
Timia », qui d’ailleurs fonce de nouveaux puits, soit par la population elle-même. 
 
La situation des puits se présente comme telle : 
 
PUITS  PASTORAUX :  
 

- Les puits de Adoghal et N’Fissag sont pratiquement asséchés. Pour Adoghal le 
surcreusage est en cours N’Fissag a été curé. Il sera surcreusé. 

- Le puits de Nabolow est à sec et son curage en cours. 
- Les puits de Tagalalal, Mari, Aslagh, Ounan et Karad ont été curés et le niveau d’eau 

est redevenu moyen. 
- Les puits de Tchinfartatan et de Tchinkewen sont, après curage, de nouveau 

exploitables. 
- Le Puits de Bawat, assèché, sera surcreusé. 

 
PUITS  VILLAGEOIS : 
 

- Le puits du quartier Tchibaziyen (Est)  est curé et surcreusé. 
- Le puits de la Maternité et du Dispensaire a été curé par la population. 
- Le surcreusage du puits du quartier Wagamadan est terminé, et l’eau est revenue 
- Le puits de Tasselwet est en cours de fonçage. 
- Le puits du village de Tafarawt est en cours de réalisation. 



 
PUITS  MARAICHERS : 
 
Le niveau d’eau a baissé mais l’intervention énergique des exploitants a permis que tous les 
jardins soient en activité. De nombreuses consolidations des puits sont à prévoir. 
 
En conclusion,  
 
les interventions de la population, de la municipalité et de l’association ont permis que l’eau 
reste accessible à tous en cette période de grave sécheresse. Reste que l’inquiétude grandit en 
brousse avec le retour des caravanes qui génère une demande d’eau supplémentaire et les 
pâturages qui se raréfient au fil du temps. 
 
L’association a consacré plus de 7 000€ pour aider les villageois à s’approvisionner en eau. 
Les pluies de Juillet ne s’annoncent pas importantes. Il va falloir poursuivre notre effort 
pour éviter la catastrophe qui se profile et que tout le monde redoute. 
 
 
   
     
 
 
  


